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oft Reste, qurii mnerdemente partis du fond de rame et lon-

guement exprimés, ubondamment répétés, ne doivent pas ètr»

rendus à notre infatigable bienfaiteur pour le don ineffable

qu'il daigne nous faire chaque jour de luinnêmo ! Gnaioi Dm
êuper inenarrabili dono ejuê. (11 Cor. IX-16).

GrAces au Père q\ii nous aime tant que de nous donner son

inopre Fils pour nous faire vivre de sa vie divine. Orâoe» &

Jésus qui se donne luinnéme avec tous ses pardonn, avec toiw

ses mérites, avec toute» ses vertus et toutes ses forces pour lo

bien ;
qui se donne aujourd'hui comme il s'est donné hier et

,

depuis si longtemps, tous les jours ;
qui se donne avec la fer-

veur et l'élan du même généreux amour, malgré nos froideur»,

avec le même désir de nous faire du bien, de nous sanctifier,

d'opérer en nous la rédemption et de nous faire avancer d'u»

grand pas vers notre salut étemel, malgré souvent le peu de

cwrespondance fournie de notre part.

Ah ! ce bienfait qui nous met en possession du Dieu infini,

ce bienfait totijours gratuit, toujours répété, n'ost-il pas de

nature à faire jaillir de nos cœurs les flammes de la reconnais-

sance, à créer en nous le besoin de la dire et de Ir redire encon».

afin de trouver au moins dans la répétition de nos scntimentR

une compensation à leur trop réelle faiblesse :
" Betudie ani-

ma mea Domino et omnia quœ itUra me gunt, nomini aancto ejue,

Benedie anima mea Domino et noli ohliviaci retr^nttiones ejus ".

Disons-lui donc :

G Divin JCius, quelle recoonaiisance

Pfeut égaler votre munifioenoe t

PoMédes à jamaia, pour marque de retour,

Mon âme, mes dédn, mon cœur et mon amour."

C'est vrai, nous nous sentons incapables de remercier nous-

mêmes comme il faut, d'offrir à Dieu un merci digne de lui
;

offrons-lui le merci de Jésus. A la messe, Jésus est nôtre ; il

nous est donné et il devient notre propriété. Prenons-le entrp

nos bras, comme autrefois le vieillard Siméon dans le temple ;

prenons-le dans nos cceure, «Mnme Marie lorsqu'elle le portait

dans son sein virginal ; offrons-le à Dieu comme Marie à la

croix le lui offrait, sanglant et immolé ; offrons-le en action de


